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Lutte de classes ou «modernité»

Editorial

Comment se présente cette rentrée ?

Le P.S. joue " règlements de comptes à OK - Corral ", les uns crachant dans la soupe(Lienemann), les autres lorgnant sur le

fauteuil encore chaud de Jospin. Le PCF n'en finit plus d'agoniser et de voir ses factions s'entre- déchirer.

Les Verts ne sont pas en meilleur état et le Pôle républicain de Chevènement loue des salles de plus en plus petites pour ses

réunions.

Une partie de l'extrême - gauche n'est pas plus vaillante, surtout la LCR qui tente de faire oublier son appel à voter Chirac. La

mode de la démission, lancée par Jospin, est très " tendance " en ce moment : c'est au tour de Voynet d'annoncer son départ et

chez les Verts de droite, c'est Brice Lalonde qui jette l'éponge. A qui le tour ?

Il faut dire que P.S., PCF, Verts et consorts n'ont pas fini de payer le prix de leur défaite électorale, une défaite dont eux seuls

portent l'entière responsabilité, après des années de capitulation devant l'économie de marché et de gestion des intérêts

patronaux. Tout cela n'est que justice. Et ces mêmes partis qui ont, contre leur base électorale, fait passer les pires réformes de

l'Europe de Maastricht, et ont ensuite plébiscité Chirac sous le fallacieux prétexte de faire barrage à Le Pen, que peuvent - ils dire

aujourd'hui aux salariés ? Rien.

La question de l'heure est donc bien plus jamais la nécessité d'un nouveau parti ouvrier conforme aux aspirations des

travailleurs. Il faudra bien, sur cette question cruciale, trouver une issue.

Est - ce pour autant que les salariés, les chômeurs, les jeunes, les mères de famille et retraités doivent attendre la solution à ce

problème pour se défendre contre les attaques du gouvernement Chirac - Raffarin ?

Certainement pas.

De quoi disposent - ils en attendant ?

De leurs organisations élémentaires de défense, à savoir leurs organisations syndicales, singulièrement de la CGT , de la CGT - FO

et de la FSU.

Et, pour gagner sur les revendications, les travailleurs ont besoin de clarté. Ils ne veulent pas de double langage ou de formules

ambigües qui ne servent qu'à l'ennemi, c'est-à-dire au MEDEF et à Chirac-Raffarin.

Ainsi, peut - on, au moment où ce gouvernement, sur les brisées du précédent gouvernement " de gauche ", s'apprête à

s'attaquer au système de retraites par répartition déclarer comme le fait Le Digou du Bureau confédéral de la CGT que ce sujet

n'est plus " tabou "et qu'il est pour une " certaine forme d'épargne salariale " ?

De même, peut-on remettre en cause le syndicalisme basé sur la lutte de classes comme le fait Bernard Thibaut lorsqu'il déclare,

à l'appui de son rapprochement avec la CFDT adepte du " syndicalisme d'accompagnement " :

Qu'il soit contestataire ou d'accompagnement, au - delà des étiquettes dont chacun se réclame ou se voit affublé, le syndicalisme

actuel vit et se reproduit sur des conceptions liées aux systèmes de relations d'une période qui s'achève. Ces systèmes ont pu

assurer la défense des travailleurs. Ils sont aujourd'hui insuffisants et profondément en cause .".

Dans le même temps, Thibaut multiplie les déclarations pour le moins ambiguës sur la privatisations d'EDF - GDF dont l'objectif a

été lancé par Chirac - Jospin au sommet de Barcelone et qui est dans les dossiers de rentrée de Raffarin. Pour ou contre la

privatisation ? Les employés d'EDF ont du mal à s'y retrouver dans les propos du secrétaire général de la CGT...

Pas plus qu'ils ne l'ont accepté sur le terrain politique, les travailleurs n'accepteront que les organisations syndicales ouvrières

soient transformées en courroie de transmission des intérêts du MEDEF, au nom de la modernité et pour " mieux intégrer les

évolutions et mutations dans la société " (Thibaut)

La défense des revendications passe donc par la définition claire et précise des vraies revendications : halte à la privatisation

d'EDF - GDF et de tous les services publics, maintien intégral du système des retraites par répartition (37,5 annuités public et

privé), respect des statuts, abrogation de la loi Aubry dite " des 35 heures "etc.

Sur ce terrain non plus, et pour imposer l'unité syndicale, les travailleurs ne perdront pas pied. Et pour cause, il en va de leur

existence.
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Personne ne nous représente !

Rarement la lutte de classes n’aura autant encadré les élections. Rarement le rejet des partis institutionnels n’aura été aussi

fort comme en atteste l’explosion de l’abstention ouvrière... 

Explosions spontanées et débouchés politiques

Toute la situation porte en elle les germes d’une crise révolutionnaire. Sous les coups de butoir de la lutte de classes, la Ve

République, ses institutions, ses partis, sont dans un état de... 

La gifle et la manifestation du 12 juin 2021

La gifle assénée à Macron a la vertu de sa clarté corporelle. Peu importe celui qui la

lui a donnée : elle illustre de manière cinglante l'exaspération et le ras-le-bol de la

population face... 

Pour le FMI, la pandémie sera source de « troubles sociaux »
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Un récent rapport de trois économistes du Fonds Monétaire International (FMI)1 a mis en lumière le lien déjà connu entre

épidémies et « troubles sociaux ». 

Notre priorité absolue : un plan d’urgence contre le chômage, la pauvreté et Macron !

Laurent Saint-Martin, député LREM du Val-de-Marne et rapporteur du budget, l’affirme : « les réformes restent d’actualité ». E

il précise : « c’est juste le calendrier qui est repensé... 

Ils ne couvriront pas notre colère. Macron, dehors !

Depuis maintenant sept mois, Macron et son gouvernement font la démonstration

quotidienne de leur incompétence, de leur irresponsabilité, et de leur incapacité à

sortir de la crise sanitaire... 
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